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Comment ça va ?

Très bien: Cap-Vert

Bien: Maroc U20

Un jeune prêtre
polonais a été
interpellé par la

police pour avoir partagé
un joint de cannabis avec
deux enfants de choeur
de 16 et 17 ans, a indiqué
mardi la police polonaise. 

Après avoir repéré la
voiture du prêtre, garée
lundi soir dans la forêt
aux alentours de la ville
de Gliwice (sud), la
patrouille de police s'est
approchée et a pris en
flagrant délit le jeune
prêtre de 26 ans et les
deux garçons, issus tous
les trois de la même
paroisse. 

"Quand j'ai ouvert la
porte de la voiture, la
fumée est sortie et en
respirant, j'ai tout de
suite su que c'était du
cannabis", a expliqué un
policier, cité par le
quotidien
GazetaWyborcza. 

Visiblement partisan
de la retraite spirituelle
en forêt après une longue
journée de prières, le
jeune vicaire de la
paroisse de Saint-
Barthélémy était en
possession de 2,4
grammes de cannabis,
selon le porte-parole de la
police locale.

La curie diocésaine n'a
pas souhaité commenter
l'incident. "Tout ce que
nous savons pour le
moment, c'est que le
prêtre n'est pas rentré
pour la nuit dans sa
paroisse. Nous sommes
en train de vérifier les
informations sur son
interpellation", a déclaré
un responsable de la
curie, le père
MarcinKrolik, cité par le
journal.
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Une petite
nation qui l’a
fait. Se

qualifier pour le
mondial. Le billet a
été composté lundi
devant l’Eswatini 3-
0  devant un public
en fusion. Et elle
est vraiment
historique cette
qualification,
surtout qu’elle s’est
faite devant le Cameroun donné archi favori.  Mais le Cap-
Vert a tout simplement démontré que ce ne sont pas les
grands noms qui forment une équipe. Avec des joueurs
dans des clubs pas très relevés, l’Etat insulaire a su poser
un jeu collectif convainquant, survolant finalement la
poule. Aujourd’hui le Cap-Vert peut être fier de ses jours.
Cette qualification historique du pays vient balayer du
revers de la main les arguments de ceux qui justifient les
contre-performances de leurs nations par l’absence de
stars ou la démographie parfois anecdotique du pays. 

Une équipe marocaine des moins de 20 ans
impressionnante. Présente actuellement au
mondial de la catégorie, elle est la seule rescapée

des 4 représentants africains. Le Nigeria, l’Egypte et
l’Afrique du Sud sont passés à la trappe, éliminé pour
certains en poule et d’autres en 8ème de finale. Les Lions
de l’Atlas eux autres sont en demi-finale, et ceci après
avoir fait tomber de grands noms. L’Espagne, la Corée du
Sud et les Etats-Unis.  Et ces victoires sont agrémentées

d’un bon football pour tout couronner. Aujourd’hui, les
jeunes Marocains ont fait tout autant que leurs ainés lors
du dernier mondial. Et d’ailleurs il faut le dire clairement,
le Maroc se positionne clairement aujourd’hui comme un
candidat sérieux pour la victoire finale. Il va falloir pour
cela faire tomber la France en demi-finales

Une vraie honte cette équipe nationale togolaise. Une
sélection incapable de battre le Soudan du Sud à
Kégué comme à Juba. Piteusement dominée par la

RDC à domicile, la promesse était alors de se racheter
pour le dernier match des éliminatoires. Mais ce fut au
finish une déception totale. Le jeu livré face au dernier
était d’une pauvreté insoutenable, et cela dure depuis

l’arrivée de l’actuel sélectionneur Nibombé Daré. Que ce
soit collectivement ou individuellement, rien ne
fonctionne pour cette sélection. Rien de positif, aucun
engagement, aucune volonté de mouiller le maillot.
Conséquences, des rendez-vous majeurs ratés, parlant de
plusieurs éditions de la Coupe d’Afrique des Nations.

Bien: Eperviers du Togo

La grande tournée de
louange dénommée «
Alléluia Tour »

connaitra son apothéose le
dimanche 9 novembre
prochain à l’église «
Yesu Le Agbe »
d’Amadahomé. 

C’est ce qu’on
apprend d’un
communiqué de
presse des
organisateurs de
cette tournée de
Louange dont
l’objectif est
d’expérimenter la
manifestation de
l’Esprit saint. 

Après 5 étapes
dont 4 en
présentiel et 1 en
ligne, Alléluia Tour
2025, se clôture
avec un concert
géant  dénommé «
Dzo matsi matsi »
(feu inextinguible)
selon le comité
d’organisation. 

L'objectif d'Alléluia Tour
est de redonner de la joie et
de l'espoir aux cœurs à
travers la louange à Dieu
dans cette période où le
monde est rempli de
détresse.

« Ce concert apothéose
sera un moment de
communion et de
transformation profonde
dans la présence de «
Yahweh » (Dieu). Nous
invitons le public à venir

l’expérimenter dans toute
son intensité » a indiqué
l’Evangeliste Davidem,
initiateur du projet.

Avant l’ultime étape qui

se tiendra le 9 novembre
prochain à l’Eglise « Yesu le
Agbé »,  l’étape 1 a eu lieu le
13 avril dernier à l’Elise des
Assemblées de Dieu
d’Anomé, l’étape 2,  en ligne
sur ma chaîne Youtube
(Evangéliste Davidem) le 28
Avril. L’étape 3 à la
Chapelle des Héritiers de
Dieu le 11 mai, l’étape 4 le
24 juillet à l’Hôtel Big
Mercure et la 5ème étape à
l’Eglise Cité de Gloire le 03
août. 

Tinos

Clap de fin d’Alléluia Tour
2025, le 9 novembre prochain

Evangéliste Davidem

Le prêtre fumait du cannabis
avec les enfants de choeur
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Ce deuxième Forum
de LPSF a est placé
sous le thème : «

l’Afrique face aux défis sé-
curitaires complexes : com-
ment renforcer et rendre
durable la paix et la stabi-
lité dans un monde en mu-
tation ? ». Il  a été l’occasion
pour les experts venus des
quatre coins du monde, de
plancher sur les stratégies
à mettre en œuvre en vue
de promouvoir des solu-
tions adaptées aux défis de
la stabilité et au développe-
ment durable sur le conti-
nent noir. 

Un cadre africain de dia-
logue et de réflexion :
La paix dans les Grands
Lacs
Après le succès de la pre-
mière édition tenue à Lomé
dans la capitale togolaise
en 2023, cette deuxième
édition du LPSF, se veut le
cadre stratégique de ré-
flexion pour trouver des so-
lutions adaptées aux défis
sécuritaires et de stabilités
dont est confronté le conti-
nent noir. Faut-il le rappe-
ler, l’Afrique est théâtre de
conflits récurrents qui met-
tent à rude épreuve sa sta-
bilité et freinent son élan de
développement malgré les
multiples plans initiés en ce
sens. C’est pourquoi ce
sommet a mis un point
d’honneur sur la question
de la stabilisation durable
dans la région des Grands
Lacs.

Dans un appel contenu
dans la déclaration finale,
la conférence a demandé
expressément aux Etats
africains à prendre pleine-
ment conscience que la
paix et la stabilité dans la
région des Grands Lacs est
une condition nécessaire à
la construction et à la
consolidation d’une paix
durable en Afrique. Une
exhortation a été faite par
les participants  pour que

les Etats des Grands Lacs
prennent « des mesures
courageuses de nature à
créer les conditions d’une
paix durable et d’une pros-
périté partagée dans le
cadre d’une coopération
économique régionale ren-
forcée ». Un soutien aux dif-
férentes initiatives de
l’Union africaine est alors
indispensable en vue de ju-
guler cette crise qui est en
train de dévaster cette ré-
gion du continent très riche
en matière première pou-
vant faciliter l’essor de dé-
veloppement de cette partie
du continent.

Une autonomie straté-
gique du continent
Dans un contexte géopoli-
tique en pleine mutation le
continent africain devra
mieux s’organiser pour son
autonomie stratégique et
cela ne peut que passer par
le renforcement de l’indé-
pendance des pays afri-
cains de leur indépendance
dans la mobilisation des
ressources et le finance-
ment de la défense et de la
sécurité en se basant sur
les ressources endogènes.
Une relecture des accords
de défense entre les pays
africains et leurs parte-

naires devient une néces-
sité pour relever ce défi de
l’autonomie stratégique des
pays du continent afri-
cains, selon la conférence.
Pour cela, il est indispensa-
ble pour le continent afri-
cain de développer des
capacités en autonomie de
défense, « soutenues par la
création d’une industrie
africaine de l’armement, le

recours à des technologies
endogènes, la mise en place
de formations militaires
plus adaptées et l’émer-
gence d’un véritable mar-
ché africain de l’armement
», exhorte la conférence. 
Le leadership des jeunes et
de l’intelligence artificielle à
la construction d’une paix

durable
La population jeune en
Afrique est très importante,
avec environ 60% à 70%
des habitants âgés de
moins de 25 ou 30 ans, ce
qui en fait du continent le
plus jeune du monde.
Ainsi, plus de 65% de la po-
pulation a moins de 30 ans.
Une force sur laquelle il
peut compter pour des so-
lutions durables sur la
question de la stabilité car
pendant les conflits ce sont
les jeunes qui sont instru-
mentalisés. C’est pour cela
que le Forum Paix et Sécu-
rité en Afrique appelle à
l’opérationnalisation des
cadres existants tels que la
charte africaine de la jeu-
nesse et à l’accélération de

la mise en œuvre du Pro-
gramme Jeunesse, Paix et
Sécurité de l’Union Afri-
caine. 
Faut-il le noter, cette jeu-
nesse ne peut rester en
marge des questions cru-
ciales liées au continent et
son avis compte. Il est alors
indispensable de l’inclure
dans les cadres de ré-
flexions importants. La

conférence a alors demandé
aux Etats et aux organisa-
tions internationales de
promouvoir des méca-
nismes visant à accroître la
participation des jeunes
aux processus de préven-
tion, de règlement des
conflits et de consolidation
de la paix. 

Le LPSF a aussi lancé un
appel aux Etats africains à
prendre conscience des ca-
pacités transformatrices de
l’Intelligence artificielle, à
adopter des mesures
idoines pour en exploiter
les opportunités et à se pré-
parer à gérer ses effets am-
bivalents. 

Faure Gnassingbé plaide
pour une sécurité afri-
caine souveraine
Dans son discours inaugu-
ral très offensif et sans am-
bage, le président du
Conseil du Togo, Faure
Gnassingbé a insisté sur la
nécessité pour les États
africains de reprendre la
main sur leur destin sécu-
ritaire. « Nous devons être
les acteurs principaux de
notre propre sécurité. Car
trop souvent, notre conti-
nent a été considéré comme
un théâtre pour des rivali-
tés extérieures. Nos pro-
blèmes ont été analysés
depuis d’autres capitales,
et des solutions ont été dé-
cidées et imposées depuis
d’autres enceintes. Mais le
monde change, et ce mo-
dèle est révolu. L’avenir de
la sécurité africaine se
jouera d’abord ici, sur notre
continent » a affirmé Faure
Gnassingbé. 
Clôturant son intervention,
le Président du Conseil a
rappelé l’ambition du
Forum : faire de Lomé un
pôle de clarté et de solu-
tions africaines face aux in-
certitudes mondiales. «
Notre monde traverse une
période d’incertitude, mais
je veux que Lomé reste un
lieu de clarté. Un lieu où
l’on ose dire que la paix
n’est pas un rêve naïf, mais
une stratégie exigeante. Un
lieu où nous parlons d’une
seule voix et de manière
constructive. Un lieu enfin
où nous proposons une

autre manière de penser la
sécurité : par l’autonomie,
par l’inclusion, par la pré-
vention et par la responsa-
bilité partagée », a conclu le
Président du Conseil, Faure
Gnassingbé.

Joachim Loko

Deuxième édition de « Peace and Security Forum »

À Lomé, le continent africain définit ses
stratégies pour la paix et la stabilité durable
• Faure Gnassingbé plaide pour
une sécurité africaine souveraine
Le Togo a abrité les 11 et 12 octobre 2025, la deuxième édition de « Peace and
Security Forum (LPSF) » (Forum de Lomé sur la Paix et la Sécurité), présidé par
le Président du Conseil Faure Gnassingbé en présence du président Joseph Boa-
kaï du Libéria, de l’ancien président du Nigéria, Olusegun Obasandjo. Il avait
également, un parterre de personnalités, des institutions internationales, no-
tamment, le représentant spécial du Secrétaire général de l’ONU pour l’Afrique
de l’Ouest et le Sahel (UNOWAS), Leonardo Santos Simão, l’envoyé spécial des
Nations unies pour la région des Grands Lacs, Huang Xia, ainsi que le ministre
angolais des Relations extérieures et président du Conseil exécutif de l’Union
africaine, Tete Antonio.

Président du Conseil Faure Gnassingbé (à d) et le président Joseph Boakaï du Libéria,

Photo de famille
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Le Président du Conseil
garde ses hommes de
confiance. Bodjona

Akoussoulelou d’une part
et de l’autre le Gal Yark Da-
mehame. Ce dernier en
charge de la Pêche et de la
Transhumance dans le pré-
cédent gouvernement avait
été laissé de côté dans celui
formé la semaine dernière.

Alors ils étaient plusieurs à
penser à sa retraite poli-
tique, mais que neni. Le
Président du Conseil Faure
Gnassingbé garde encore
toute sa confiance à son
ancien ministre de la Sécu-
rité. Il a désormais la direc-
tion du Cabinet de la
présidence du Conseil avec

rang de ministre. Idem
pour pascal Akoussoulelou
Bodjona et Edem Tengue,
nommés Conseillers auprès
du Président du Conseil

avec rang de ministre.

Yark Damehame, un offi-
cier de confiance 
C’est une évidence, le Gé-

néral Yark Damehame fait
partie de la liste restreinte
des hommes de confiance
du Président du Conseil
Faure Gnassingbé. Il a

d’abord prouvé son effica-
cité au ministère de la Sé-
curité en contenant toutes
les menaces sécuritaires.
Après le ministère de la sé-
curité, il va gérer l’eau avec
avant de prendre la trans-
humance avec rang de mi-
nistre d’Etat. Alors que
beaucoup le voyait mis de
côté, le voilà désormais
plus près du président du
Conseil. Il prend carrément
le cabinet. Autrement,  le
Général Yark sera la che-
ville ouvrière du fonction-
nement de la présidence du
conseil.

Angelo

L’attente a été longue et
c’était pour cause. La
nouvelle équipe

gouvernementale, la

première sous la 5ème
République dévoilée le 8

octobre dernier apporte une
rupture totale. De 35
ministres, ils seront
désormais 27 ministres à

animer la vie du pays.
Parmi eux, seuls quelques

rares conservent leurs
postes, ce qui dénote
d’ailleurs de cette volonté
d’opter pour une autre
forme de gouvernance. Une
équipe resserrée devrait
permettre un meilleur suivi
des politiques engagées
pour le développement
économique et social de
notre pays.

Une réorganisation en
profondeur 

La nouvelle équipe est
caractérisée par une
réorganisation des postes
ministériels. C’est le cas de
l’éducation. Désormais, les
enseignements primaire et
secondaire, l’enseignement
supérieur et l’enseignement
technique sont gérés par
un seul ministre avec
toutefois une nuance, le
supérieur aura un ministre
délégué. Autrement,
l’éducation aura un suivi
particulier. 

La volonté d’accorder
une importance capitale à
l’environnement est aussi
manifeste. Ainsi, le très
rigoureux Dodji Kokoroko
devrait lutter contre le

changement climatique et
redonner au Togo toute sa
verdure. Il va en effet gérer
le ministère de
l’environnement, des
ressources forestières, de la
protection côtière et du
changement climatique. Le
Ministère de la Santé
également prend une
importance significative
avec une nouvelle
appellation.  Ministère de la
santé, de l’hygiène
publique, de la couverture
sanitaire universelle et des
assurances. Il est confié à
Jean-Marie Koffi Tessi qui
depuis son entrée au
gouvernement avec les
portefeuilles des
assurances ne cesse de
faire ses preuves. Sous lui,
l’Assurance maladie
universelle est devenue
une réalité au Togo. Après
les agents de l’Etat et le
privé formel depuis janvier
2024, il est prévu qu’elle
soit étendue au privé
informel dans les
prochaines semaines. 

Les fidèles gardent
leurs postes 

Dans le gouvernement

sortant, certains ministres
se sont particulièrement
distingués. Rien d’étonnant
qu’ils ne soient pas touchés
par la grosse vague de
départ. Au rang de ces
fidèles, Awate Hodabalo  au
Ministère de
l’administration territoriale,
de la gouvernance locale et
des affaires coutumières. Il
avait réussi la série
d’élections en 2024. Et il
est reconnu d’ailleurs pour
sa gestion parfaite des
collectivités locales, le
processus de
décentralisation se
déroulant à merveille.
Egalement efficace dans
son secteur,  Calixte
Batossie Madjoulba qui
garde la sécurité. Un retour
inattendu, celui de Kodjo
Adedze qui quitte la
présidence du parlement.
Loin d’une sanction, il aura
en charge de
l’Aménagement du
territoire ou encore de
l’habitat.  Au rang des
fidèles, Gilbert Bawara et
Cina Lawson qui restent
dans le gouvernement. 

Archange T. Fare

Premier gouvernement de la Vième République

Une équipe resserrée autour
du Président du Conseil pour
plus d’efficacité

Yark revient aux Affaires

Le Général pend le commandement du Cabinet de la Présidence du Conseil

Entre Kodjo Adédzé et
Yawa Djigbodi Tségan,
l’histoire semble se répéter
sans fin. Les deux poids
lourds  du parti présidentiel
Union pour la République
(UNIR) continuent
d’échanger leurs postes au
fil des remaniements, dans
un étonnant ballet
politique.

Moins de deux ans après
avoir cédé son fauteuil de
ministre de l’Urbanisme et
de l’Habitat à Mme Tségan,
Kodjo Adédzé retrouve ce
même fauteuil. Par décret
du Président du Conseil, il
a été nommé le 8 octobre
2025 ministre de
l’Aménagement du

Territoire, de l’Urbanisme
et de l’Habitat. La passation
de service a eu lieu le
lendemain c’est-à-dire  le 9
octobre et a pris des allures
de retrouvailles entre les
deux personnalités
politiques, marquant une
inversion de rôles par
rapport à août 2024, où
c’était Mme Tségan qui

succédait à M. Adédzé au
même ministère.

Cette scène n’est

d’ailleurs pas sans rappeler
un précédent à la tête de la

Formation du premier Gouvernement de la Vième République

Adédzé succède à son successeur….
Mme Tségan passe la main à Adédzé
à l’Assemblée et à l’Urbanisme

Le Pdt Conseil Faure Gnassingbé

Le Gal Yark Damehame,
le DC du Président du Conseil

Pascal Bodjona, Conseiller à
la Présidence du Conseil

Edem Tengué, Conseiller à la
Présidence du Conseil

Passation de service
entre le ministre

sortant, Yawa Tsegan
et l’entrant Kodjo

Adédzé

Suite à la page 5

POLITIQUE
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L’agence américaine de
notation financière
Moody’s a confirmé la

note B3 attribuée au Togo
lors de sa dernière évalua-
tion. Ce maintien traduit
une confiance mesurée
dans la capacité du pays à
honorer ses engagements
financiers, malgré un envi-
ronnement économique
mondial encore marqué par
l’incertitude.

Selon l’échelle de nota-
tion de Moody’s, la catégo-

rie B3 appartient au seg-
ment dit spéculatif. Elle dé-
signe un émetteur
présentant un risque de
crédit élevé, mais disposant
encore des moyens néces-
saires pour assurer le ser-
vice de sa dette. En
d’autres termes, le Togo de-
meure capable de rembour-
ser ses obligations, à
condition que les fonda-
mentaux économiques res-
tent solides, que la gestion
budgétaire demeure rigou-
reuse et que l’accès aux fi-

nancements extérieurs soit
maintenu.

L’échelle de notation de
Moody’s s’étend de Aaa, re-
présentant la meilleure
qualité de crédit, à C, cor-
respondant au défaut total.
La catégorie « B », dans la-
quelle se situe le Togo, re-
groupe les pays considérés
comme vulnérables mais
encore viables.

Outre la confirmation de
la note, Moody’s a attribué
au Togo une perspective
stable, indiquant qu’au-
cune révision, à la hausse
comme à la baisse, n’est
envisagée à court terme.
L’agence salue la poursuite
des réformes économiques
et budgétaires engagées par
notre pays et note sa rési-
lience face aux chocs ex-

ternes.
Dans un contexte où

plusieurs économies afri-
caines ont récemment vu
leurs notations dégradées,
cette décision constitue un
signal encourageant pour
les investisseurs. Le main-
tien de la note B3 conforte
la crédibilité du Togo sur
les marchés financiers in-
ternationaux, à condition
que les efforts en matière
de bonne gouvernance, de
maîtrise de la dette et de di-
versification économique se
poursuivent.

Il faut noter que le déficit
public du Togo est tombé à
6,7% du PIB en 2023, et
devrait encore se réduire à
5,2% en 2024 et à 4,1% en
2025. 

Source : republicof-
togo.com

représentation nationale
togolaise. En juin 2024,
après les élections
législatives d’avril 2024
remportées par l’UNIR avec
106 sièges sur 113, Mme
Tségan avait déjà passé le
flambeau à Kodjo Adédzé à
la tête de l’Assemblée
nationale. Une fois encore,
l’un succède à l’autre, dans
un cycle qui semble se
répéter.

Pour mémoire, Kodjo

Adédzé dirigeait le
ministère de l’Urbanisme
avant les législatives. Lors
de la formation du
gouvernement d’août 2024,
Mme Tségan, qui venait de
quitter la présidence de
l’Assemblée nationale, lui
avait succédé à ce poste.

Aujourd’hui, la boucle
semble bouclée : Adédzé
succède à sa propre
successeure, tandis que
Mme Tségan lui cède à
nouveau la place au

ministère de l’Urbanisme.
Avec le poste de

Président de l’Assemblée
nationale désormais vacant
depuis le décret du 8
octobre portant
composition du nouveau
gouvernement, une
question demeure :

Cette  histoire de
succession entre Adédzé et
Tségan va-t-elle enfin
s’arrêter… ou continuer de
plus belle ?

Joachim

Formation du premier Gouvernement de la Vième République

Adédzé succède à son successeur….
Mme Tségan passe la main à Adédzé
à l’Assemblée et à l’Urbanisme

Économie

Moody’s maintient la
note B3 du Togo avec
une perspective stable

L’Office Togolais des
Recettes (OTR)
poursuit sa transition

numérique avec la mise en
service d’un nouvel outil de
gestion des exonérations et
franchises douanières.
Depuis le 30 septembre
2025, la plateforme en ligne
baptisée « GEST-EXO » est
officiellement
opérationnelle, selon un
communiqué du
Commissaire général de
l’institution.

À travers cette
innovation, l’OTR entend
moderniser et fluidifier le
traitement des demandes
d’exonération, notamment
celles relatives à l’État
modèle A et aux franchises

douanières, désormais
accessibles uniquement
par voie électronique.
L’objectif est clair :
renforcer la transparence,

la traçabilité et la rapidité
des procédures
administratives.

Pour accompagner la

Digitalisation des procédures douanières

L’OTR lance la plateforme « GEST-EXO » pour
la gestion des exonérations et franchises

transition, une période
d’adaptation est prévue
jusqu’au 31 décembre
2025. Durant cette phase,
les anciennes procédures
physiques resteront
exceptionnellement
valables pour finaliser les
dossiers déjà en cours. À
compter du 1er janvier
2026, toutes les demandes
devront impérativement
passer par GEST-EXO,
sous peine d’irrecevabilité.

Le Commissaire général
invite ainsi l’ensemble des
administrations publiques,

opérateurs économiques,
transitaires et partenaires
douaniers à se préparer dès
maintenant à cette nouvelle
modalité.

Cette réforme s’inscrit
dans la vision globale de
l’OTR de digitaliser ses
services et de simplifier les
démarches administratives,
contribuant ainsi à
l’amélioration du climat des
affaires et à la
modernisation de
l’administration douanière
togolaise.

Tinos

Après Lomé qui a
abrité la 1ère édition
en 2023,

Ouagadougou accueille
cette année la 2ème
édition des Jeux de Zone

3 de l'ACNOA.
Le Togo a rejoint le pays

des hommes intègres le
lundi 13 octobre avec une
première vague d'athlètes
qui a atterri à l'aéroport
international Thomas
Sankara de
Ouagadougou.

Une seconde vague
d'athlètes a également fait
hier le déplacement de  la
capitale burkinabè.

Inscrits dans plusieurs
disciplines, notamment

l'athlétisme, la pétanque,
le volleyball, le basketball,
le handball, la lutte et le
badminton, aussi bien
chez les hommes que les
dames, les athlètes
togolais sont décidés à
faire sensation durant
cette compétition.

2ème édition des Jeux de Zone 3 de l'ACNOA

Le Togo à Ouagadougou avec
une forte délégation d'athlètes
dans plusieurs disciplines

Suite de la page 4

ECONOMIE
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L’Assemblée nationale
a abrité, du 13 au 14
octobre 2025, un sé-

minaire parlementaire sur
les finances publiques pour
les enfants, organisé en col-
laboration avec le Fonds
des Nations Unies pour
l’enfance (UNICEF). 

Ce séminaire vise à ren-
forcer les compétences des
députés et cadres ministé-
riels en matière de budgéti-
sation axée sur les besoins
des enfants, pour un meil-
leur suivi et une analyse ef-
ficace des dépenses
publiques liées à l’enfance,
en conformité avec les en-
gagements du Togo en fa-
veur des droits de l’enfant.

Dans son mot d’ouver-
ture, le Directeur de cabi-
net du président de

l’Assemblée nationale,
Monsieur Kissao Tchourou,
a salué le leadership de Son
Excellence Monsieur Faure
Essozimna Gnassingbé,
Président du Conseil, qui a
fait de l’investissement
dans le capital humain, et
particulièrement dans l’en-
fance, une priorité natio-
nale.

« Les progrès accomplis
ces dernières années témoi-
gnent de cette volonté poli-
tique forte, qu’il s’agisse de
l’augmentation constante
des allocations budgétaires
en faveur des secteurs so-
ciaux, du renforcement des
programmes de protection
sociale, de l’amélioration de
l’accès aux services de
santé et d’éducation, ou de

la mise en place de méca-
nismes innovants pour le fi-
nancement des politiques
en faveur de l’enfance », a-
t-il expliqué.

Il a rappelé qu’à travers
ce séminaire, les députés
pourront mieux cerner les
mécanismes budgétaires en
faveur de l’enfance et assu-
rer un suivi efficace des dé-
penses publiques qui leur
sont destinées.

De son côté, le Représen-
tant résident adjoint de

l’UNICEF, Monsieur Xavier
Sire, a salué l’engagement
du Parlement togolais et la
collaboration exemplaire
avec le Ministère de l’Éco-
nomie et des Finances pour
l’organisation de ce sémi-
naire au service de l’enfant. 

Il a également réaffirmé
l’engagement de l’UNICEF à
accompagner l’État togolais
à travers l’analyse budgé-
taire, le développement des
capacités institutionnelles
et le partage d’expériences
régionales.

Tout au long du sémi-
naire, députés, assistants
parlementaires et cadres
ministériels ont suivi des
modules sur les cadres lé-
gaux relatifs aux droits de
l’enfant, le cycle budgétaire,
l’analyse et le contrôle des
dépenses publiques axées
sur l’enfance.

Ce séminaire parlemen-
taire se déroule à l’heure où
la Représentation nationale
s’apprête à examiner le pro-
jet de loi de finances, exer-
cice 2026.

Séminaire parlementaire

L’Assemblée nationale
place l’enfant au cœur des
priorités budgétaires

Le Commissaire Général de l’Office Togolais des Recettes (OTR) porte 
à la connaissance de tous les acteurs impliqués dans le processus de 
gestion des exonérations et franchises au Commissariat des Douanes 
et Droits Indirects (CDDI) qu’il est mis en production, une plateforme 
de gestion des exonérations et franchises dénommée « GEST-EXO », 
depuis le 30 septembre 2025.

Les demandes d’Etat modèle A et de franchise doivent désormais être 
initiées à travers cette plateforme. 

A cet effet, il est recommandé à toutes les parties concernées de 
prendre les dispositions nécessaires pour se mettre à jour.

Afin de faciliter l’apurement des demandes physiques en cours, 
l’utilisation de l’ancienne procédure est autorisée jusqu’au 31 décembre 
2025. A compter du 1er janvier 2026, aucune demande d’exonération 
ou de franchise ne sera recevable en dehors de ladite plateforme.

Le Commissaire Général compte sur l’implication de tous les acteurs 
concernés pour l’optimisation de cet outil.

       Fait à Lomé le 06 Octobre 2025  
        
       Philippe Kokou B. TCHODIE

       Le Commissaire Général p.i

AVIS AUX OPERATEURS ECONOMIQUES
(ACTEURS IMPLIQUÉS DANS LE PROCESSUS DE

GESTION DES EXONÉRATIONS ET FRANCHISES)

N°014/2025/OTR/CG/CDDI

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

         
        
       

       

Le Commissaire Général de l’Office Togolais des Recettes (OTR) informe le public 
qu’en exécution de l’ordonnance N° 2864/2025 du 30 septembre 2025,
il sera procédé à la vente aux enchères publiques de treize (13) conteneurs de 
diverses marchandises.

La vente aura lieu le mercredi 15 octobre 2025 à partir de 09 heures 30 
minutes et jours suivants à la Direction des Opérations Douanières de Lomé-Port.

Conditions de participation à la vente:

1- La vente est faite aux enchères publiques au plus offrant et dernier enchérisseur, 
paiement au comptant et sur place majoré de 12% avec enlèvement immédiat ;
2- La participation à la vente est subordonnée au paiement d’une somme de 
vingt-cinq mille (25.000) francs CFA non remboursable contre une quittance 
sécurisée au titre d’enregistrement des adjudicataires, à la section du contentieux 
de la Direction des Opérations Douanières de Lomé-Port ; 
3- Aucune réclamation ne sera prise en compte après adjudication ; 
4- Les adjudicataires qui n’auront pas acquitté le montant des effets qui leur 
sont adjugés avant 17 heures 30 minutes du jour de leur achat, verront leur 
adjudication annulée.

La participation du public à cette vente implique l’acceptation des conditions
ci-dessus énumérées.
Pour tout renseignement, bien vouloir s’adresser au cabinet d’Etude de
Me DJAGNIKPO Yéwa, Commissaire-Priseur, sis à Tokoin Forever – Lomé,
Tél : 70 16 66 70.

       Fait à Lomé le 06 Octobre 2025  
        
       Philippe Kokou B. TCHODIE

       Le Commissaire Général p.i

AVIS DE VENTE AUX ENCHERES
PUBLIQUES PAR AUTORITE DE JUSTICE

N°017/2025/OTR/CG/CDDI
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Couper plusieurs
hectares de riz à la
main, monter la

garde depuis 4h du matin
pendant deux semaines
pour chasser les oiseaux
autour du périmètre rizicole
pour obtenir au final une
maigre récolte de moindre
qualité.

Ainsi décrit le quotidien
des riziculteurs du
périmètre rizicole de
Djagblé (banlieue nord-est
de Lomé) pendant toute la
période des récoltes de
leurs productions.

Face à la situation, ils
ont sollicité auprès de leurs
pairs riziculteurs de la
vallée de Zio une
moissonneuse devant leur
permettant de faire la
récolte du riz non
seulement dans un bref
délai mais tout en
conservant sa qualité. Cet
équipement agricole permet
de moissonner jusqu’à 5
hectares de riz par jour

contre trois à quatre
semaines sur un hectare si
c’était fait manuellement.

"Cette machine fait tout
ce qu'on doit faire à la main
en un mois sur un hectare,
en une demi-journée. Il fait
la récolte, il vanne, il
dépoussière tout en même
temps. Tout ce qui nous
reste à faire c’est de
l’amener sur les aires de
séchage et sécher", confie
Koffi AZIABO, président des
unions de coopérative de
Djagblé et Abobo.

D’après eux, l’acquisition
de cet outil présente non
seulement un gain de
temps, mais aussi, permet
de faire quelques
économies sur les frais
exigés jadis par les
métayers.

Sur un hectare,
l’opération de récolte avec
la moissonneuse coûterait
désormais 115 000 F.CFA
contre 155 000 F.CFA avec

les métayers.
"Cette machine sollicitée

auprès de nos collègues de
la vallée de Zio est le
symbole de la collaboration
entre producteurs. Nous
devons continuer ce genre
d'échange de service et de
technologie pour la bonne
marche de nos activités",
indiquent –t-ils.

Le recours aux machines
agricoles reste aujourd’hui
une nécessité pour les
petits producteurs qui
lancent un appel au

ministère de l’agriculture
afin de les soutenir à
disposer de ces machines
sur les sites de production
du riz.

Un tel investissement
pourrait transformer le
quotidien des producteurs
tout en réduisant les coûts
de production avec une
bonne qualité du riz
produit.

Soulignons que la
première saison de la

production de riz sur le
périmètre rizicole de Djablé
s’est achevée sous une
bonne atmosphère et les
producteurs marquée par
de bonnes récoltes. Un total
de 240 hectares a été
emblavé sur les 340
hectares du périmètre
animé par 300
producteurs, dont 100
femmes. La récolte
moyenne à l’hectare cette
saison s’élèverait à près de
4 tonnes contre 1 à 2
tonnes auparavant.

Au Togo, les zones de
production de café et
de cacao se

concentrent principalement
dans les Plateaux Nord et
Sud. Ces régions, au climat
favorable et aux sols riches,
abritent des plantations
souvent familiales,
transmises de génération

en génération. 
"Le pays par sa petite

taille, naturellement, on n'a
pas une très grande
production, mais la
stratégie de notre pays,
c'est de privilégier la qualité
et en faire un marché de
niche", confie Enselme
Gouthon, Secrétaire
Exécutif du Comité de
Coordination pour les
Filières Café et Cacao
(CCFCC).

Il souligne que
progressivement, cette
stratégie de production de

qualité du pays est
aujourd’hui reconnue sur
le plan africain et mondial.
Ce qui fait la particularité
du Togo, qu’il a fait le choix
de produire la qualité. 

"Le café du Togo est très
apprécié. Nous produisons
bien entendu du Robusta,
mais du Robusta de

qualité. Du Robusta
référencé et du Robusta
doux apprécié sur le
marché international
également et sur le marché
traditionnel. Et c'est bien
ça le Togo", martèlent les
premiers responsables de la
filière.

Pour les acteurs de la
filière, il est important que
chaque tasse de café ou
tablette de chocolat portant
le nom du Togo, soit
synonyme de raffinement,
de traçabilité et de respect
du producteur.

Même si les défis
demeurent nombreux
comme entre autres l'accès
au financement, les
changements climatiques,

la voie quand même est
déjà tracée. Le Togo a choisi
son camp, celui de la
qualité, de la
reconnaissance et du

savoir-faire. 
La production annuelle

de café du pays à la
dernière campagne s'évalue
à 4 400 tonnes. 

La récolte du riz se modernise
sur le périmètre de Djagblé

Le café togolais se démarque
par sa qualité et saveur
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Le premier Gouvernement de la Vème République

Ministre de l’Aménagement du Terri-
toire, de l’Urbanisme et de l’Habitat :
M. Kodjo Sevon-Tépé Adedze

Ministre des Relations avec le
Parlement et les Institutions :
M. Gilbert Bawara

Ministre des Finances et du Bud-
get : M. Essowè Georges Barcola

Ministre de l’Efficacité du Service
Public et de la Transformation
Numérique :Mme Cina Lawson

Ministre des Affaires Étrangères, de la
Coopération, de l’Intégration Africaine
et des Togolais de l’Extérieur :
Prof. Robert Komlan Edoh Dussey

Ministre de l’Administration Territoriale,
de la Gouvernance Locale et des Affaires

Coutumières :Colonel Hodabalo Awaté 

Ministre de l’Environnement, des Res-
sources Forestières, de la Protection
Côtière et du Changement Climatique :
Prof  Komlan Dodzi Kokoroko

Ministre de l’Éducation Nationale :
M. Mama Omorou

Ministre de la
Communication :
Mme Yawa Kouigan

Ministre du Développement à la Base
et de l’Économie Sociale et Solidaire :
Mme Mazamesso Assih

Ministre de la Sécurité :
Colonel Calixte Batossie Madjoulba

Ministre de la Santé, de l’Hygiène
Publique, de la Couverture Sanitaire
Universelle et des Assurances :
M. Jean-Marie Koffi Tessi

Ministre de l’Économie et
de la Veille Stratégique :
M. Badanam Patoki

Garde des Sceaux, Ministre de
la Justice et des Droits Humains
: Me Pacôme Adjourouvi 

Ministre du Tourisme, de
la Culture et des Arts :
M. Isaac Tchiakpe

Ministre des Solidarités, du Genre, de la
Famille et de la Protection de l’Enfance :
Mme Martine Moni Sankaredja

Ministre délégué auprès du Ministre
de l’Aménagement du Territoire,
chargé des Travaux Publics et
des Infrastructures : M. Sani Yaya

Ministre délégué auprès du Ministre
de l’Économie, chargé de la Promo-
tion des Investissements, de l’Industrie
et de la Souveraineté Économique :
Mme Manuela Modukpe Santos

Ministre délégué auprès du Ministre de
l’Économie, chargé de l’Énergie et des
Ressources Minières : M. Robert Kofi
Mensah Eklo

Ministre délégué auprès du Ministre
de l’Aménagement du Territoire,
chargé du Développement Local :
M. Koamy Gomado

Ministre délégué auprès
du Ministre de la Santé :
Prof  Tchin Darré

Ministre délégué auprès du Ministre
du Développement à la Base, et de
l’économie sociale et solidaire, chargé
de la Jeunesse et des Sports :
M. Abdul Fahd Fofana

Ministre délégué auprès du Ministre
de l’Aménagement du Territoire,
chargé de l’Eau et de l’Assainisse-
ment : M. Séna Alipui

Ministre délégué auprès du Ministre des
Affaires Étrangères et de la
coopération, chargé de la Coopération
et des Togolais de l’Extérieur :
M. Yakoley Kokou Johnson

Ministre délégué auprès du Mi-
nistre de l’Économie et de la
Veille Stratégique, chargé du
Commerce et du Contrôle de la
Qualité : M. Kossi Tenou

Ministre délégué auprès du Ministre
de l’Éducation Nationale, chargé de
l’Enseignement Supérieur et de la
Recherche : Prof. Gado Tchangbedji

A noter, les ministères de la
Défense nationale, de la Fonction
Publique et du Dialogue Social,
du Travail, et des Transports
sont rattachés à la Présidence
du Conseil.

Ministre de l’Agriculture, de la Pêche,
des Ressources Animales et de la Souveraineté

Alimentaire M. Antoine Lékpa GBEGBENI


